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En décembre dernier, j’ai écrit sur les demandes pourriel d’admission aux études supérieures dans lesquelles un étudiant envoie un courriel à un
membre de la faculté lui demandant travailler sous sa direction. Les lettres louent toujours les recherches du récipiendaire du courriel, faisant ainsi
preuve de la méconnaissance des dites recherches.

En tant qu’éditeur (non de cette revue, quoiqu’il s’adonne que je le suis ici aussi, mais principalement l’éditeur des articles de Crux
Mathematicorum), je vois les pourriels de toutes les saveurs : articles soumis à une revue tout à fait impertinente. Je ne parle pas ici d’un article qui
aurait été plus approprié pour la revue s’il était d’un niveau plus élevé. Cela est une question de jugement subjectif, et n’importe quel auteur fier de
son travail donne à son article une note plus favorable qu’un arbitre. Je ne parle même pas des soumissions fractocéramiques, celles qui prétendent
résoudre la quadrature du cercle (et prouve la conjecture de Riemann pour dessert) dans deux pages de verbiage métaphysique et quelques
équations grossièrement composées.

À Crux, il y a aussi une série d’efforts d’élèves du secondaire, dont plusieurs seraient louables dans une expo-sciences scolaire, mais manquent de
l’originalité ou de la profondeur pour une publication générale. C’est parce que Crux est souvent la première revue mathématique dont plusieurs
nouveaux mathématiciens prennent connaissance, et nous en sommes fiers. De plus, nous nous donnons la mission de publier des articles qui sont
accessibles aux élèves avancés du secondaire – mais ce n’est pas notre seul critère! Je ne crois pas que le JMC et l’Annal fassent souvent face à ce
problème.

Aujourd’hui, je pense à des articles qui peuvent, fort possiblement, être reçus dans d’autres revues, mais dont les auteurs ignorent que toutes les
revues mathématiques ne sont pas isomorphes. Cette semaine, par exemple, on a reçu une nouvelle soumission à Crux, je ne mentionnerai pas le
titre ni le sujet précis, pour ne pas embarrasser l’auteur, mais c’était un article sur les mathématiques appliquées pour lesquelles il y a très peu
d’intérêt chez le lectorat de Crux (qui, selon nos estimations, est un adepte des énigmes mathématiques et des problèmes de type compétition.)
Bien qu’il soit hors de mon domaine d’expertise, le texte m’a paru correct et probablement d’une certaine valeur. De plus, il y avait une liste de
références à des articles publiés dans d’autres revues. Bref, il était clair que cet auteur est conscient qu’il existe plusieurs revues mathématiques.
Pourquoi donc envoyer ce texte à Crux?

J’ose supposer que la facilité du processus de soumission à l’ère d’Internet fait en sorte que les auteurs pensent que c’est plus facile de soumettre de
façon aléatoire que de lire les Notes aux auteurs (ou même quelques articles) pour savoir le type d’article que la revue publie normalement.
Malheureusement, ceci n’est pas une bonne idée. Au cours des vingt dernières années, un nombre horrifiant des revues prédatrices avec des normes
mesurées par des chiffres imaginaires ont vu le jour; et les soumissions stochastiques, telles que celle d’un article sur les mathématiques appliquées
à une revue de résolution de problèmes, ne seront fort probablement pas logées dans un bon foyer, ou seront publiées dans une revue qui ne fera
pas l’honneur à son auteur.
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